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ORGANE~ DIES THWATRFES DE~ MONTREAL
BUREAU:t 13 RUE ST. JEAN.

CHAMBRE NO. 2

Semaine du

MADAME JULIA HOSDEZ.

Julia ] Iosdez, out plutôt 1- petite Iio0sdez,
conmue lappelaienit tons les habitués (les
Variétés et dul P>alais Royal, a leu souitjquart

<l'eue lecéléblrité. à i>ariils; elle a. été étoile
et nie l'est pas qi :veuit, mlais jolie. gracieuse,

avant talent, unt chlic éniorie, (c'est ainsi
(Iue ious dlisions alors) elle a et tous, les

Madame1 Ilosdetz est Norniamîdffe, elle est néeL
dans uneI petite localité (le la seine Inférieure,
le 7 octob)re 18.57, à MonlVille, près <le 1'outez.

Rouiemi est unie ville qui ressemble essenltielle-
nient àt Montréal, à cela près que Finie est fortL
ancienne, l'autre touite nmoderne.

23

Mans la premuière v-ous voyeZ <le nnlrne
églises gothiques, dans la1 sconde rien qule dles
églises neuves ; miais situées tx.ites deux sur <le grands fleuves,
faisanît l'îune et l'autre tii conmnerce éniorie, elles otnt dles; points
(le contacts étonnants.

.Monitréal a la rite t-aueî,qui traverse la ville entière,
Rouii a la rute jeanuie d'Arc, qui part <les quais pour abouitir

1une gare <derrière laq~uelle se dresse une côte boisée, rappelant
beaucoup, sauf la hauteur, le 'Mont-Royal.

Que Madamie I-losdlez Ille pardonne cette digression, je revienls
à Moniville, elle va voir- pourqîuoi.

Un jour je remnontais la rute Jeatine d'Arc, accompagné d'un
pur rouennais, c'est-à-dire ennemii <le toute facétie.

Nouisar rivons levant uie iimmienlse grocerie où se trouivait
lun chevreuil ave l'inscription suivante.

Tu'lé daims le petit bois le Monville.
je mi'app)lroche et je dlemiandle très-sérieuiseiient au1 garçon

chargé (le l'extérîir;
"Est-il vrai que ce chevyreuil ait été tuié danîs le petit bois (Ie-

''Molivîlle ? ''
Parfaitenment, mionsieuir.
Vomis nie ine ferez jamiais croire cela, c'est ab)solument

ilivraisemimblable.
Monsieur, je vous jurue (Iue c'est la v-érité, c'est muènie

M\onIsicut'ý qu (l. ....
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au 2-o8 Octobre

l't bieni (Ile v >ileuz-vouis (hIl cela mle f.'.
-iýi-j alrsetje mn'es~quivai pbouîrsuivi

dles mnalédictionîs (li garçoni épicier et nia11lîic
prmon amti le rouietnais, (tui nie me trouvait

pas du1 tout correct.

du cusevatore onnu seondprix.

conune éllcieet sa carrière à la Monniaie ài
I3ruxellus, collime lère D)ugazoni ; elle y rési
Collmlplèteiielit ut a partir dlu ceý moument si
succès ga d(e jour eni jour.

Coinue nombre d'artistes, elle veut faire
cons1acrerý sa réputation à l'étranger.

Mauirice Crani l'engage dans sa troupe, à (le
i.i1t5I)~À.. gros aptteemt.et snlccssîveîîîent elle ýse

rend a Lisbmonne, a New-\ork, à hi Nouivelle-ý
Orléanîs, aut Brésil, à la Martiniuqîe ; P>artout elle ob>tientt tlt
france succès, notammnent au Birésil out elle fût littéralement
acclalliée ; Lýes Brésilienls, type (le ce ratqoèebieu connîu,

aux oigts couverts (le bagues, axboutons (IV chemise emi bril-
lanits, la comuiblérenit (le bijoux et elle revint à Paris avec une
véritable fortune.

Le palais oyll'engage inmmédiatemnent commne prentière
soubrette, elle passe ensuite aux- Variétés.

Sa vogue fut alors extrenîie; in nie parlait plus qule <le la1 petite
Hosdez.

L.e troisième thiéâ'tre français, Boulevard dul Temple, venait
dle rouvrir sons soit nomn prinuitif <le théâtre Dléjazet, ellu y
entre conmne étoile et y ramnime la veille.

'Fout le mnonde a plus ou nmoins conînu le troisiènme thléâtre
Français qui nec rappelait (Ile dle loin le théâtre Franiçais et
1' odéonl.

Vers 1876, M[. Ihallandfe avait fondé unl théâtre français popul-
luire; cette tentative avait pleinement réussi et 'M. Ilalde,
reniant ses Anciens D)ieux, prenait p)lus tard la direction d'une
grande scène, le tliéâ^tre Lyrique.

M. Ballanlde n'avait file les amis et était bien connu pour
sa lihéralité à dointer <les billeis <le faveur.

On connait la réponse que lui fit certain soir le reporter d'une
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petite feu~~~~~~~~~~~~~~~~Ilqi passait devanit le troisièmne thîéâtre Français axs icoeuepueduéîu ueJl 1Idzintitt
S il entre, sanis se (iouter (Iue c'était jour (le premiècre. et demnde tenir ses enîgagemnents vis-à-vis (le ses DirecteurVs.

tilte loge. A la NIMartîiniquîe, elle termiiiesa carrière dle premtière ] )ulgazoni
M. liallaxîde, qui était toujours aut coixtrôle. lui fait observer et (le r'etour' un France elle se met fi étudier lesI)'<a:,

que C'est jOlir (le premIière et qu'il lui serait <liflicile . .. genire créé, dans La Pe.'i/' aré" ci'ovoiîs'îîous, par MIuice

Padofat nl interromupant le pseuldo'critîq(Ile, si ce Il' était l)ecla'.s te unique à Paris et adlorée (le touts.
cit n ~'îiidris ps à otreIl est deux artistes à l'aris. dont la seule \*lie provoqlue le fou )

F1*t stupéfait 1'hloiniète M. B3allaxide donnia la loge. ire'< imiaiIt, ce s;ont 'ielle l)eselautz;s et MIelle Alice I ,aviglîe
touta ue fn e Juia losdz qitt lethétreDýýjZt quidébta l aquelques alixiévs, comme souibrette, .au Palais

Mais out aune fn et uliaI Iosez qutte l théâre l)ja'c i el)tiile est enor elle v jouie minteniant, avec iibi
S elle part faire unie tournée avec Marie Sasse, la célèbre canta- mial breleio eicr

S trice dle l'opéra. extr'aordinîaire. (les rôîles spécialemencit écrits pouxr elle.

Ceci est le pli.s granid éloge qule l'on puisse faire (le Madaile Madaixie H osdez vient <le débuteraut théâtre d'Opléra Fraxil-

Hosdez. car mie granîde artiste commite Marie Sasse lie pouvait çi l inra at otctli<e )'ca's
s'entux'erque e talnts upériurs.je nie v'eux pa luii fiaire ici dle comiplimîenuts. miais à la façon (

Ell joa dxîscete turtée.cu-e au resrles, celui de 1-1 donit le Ixiblie l'a accueillie, elle doit se souveiri (Iles5ricet

ser-vante, danis /cz.tl :'n/ (ld,<'~ e PVe')olze tcc5I1spét'ois que l'.11xnuée procihaine Ioirélaura elicf0L* sa
FElle retourne ensuite à la 'Martiniqute, où elle reste ciiî )eeaza.\(i.<

IDUkANID JE DURANTD
,O Dui'axd et Ditraîîd, enîco re it gîssuccès parisienx qule la Esii bien uitile <le pa rler <le la1 donmnée <le Duraiid et ] i<iraid ?

( Direction dle .l'Opéra Franîçais a voului offr'ir au1 îllie (le Di)sons simiplemnîtt (Ile le fonxd (le l'initrigue r'appelle l; top
Nl onîtréal. niais dants xtilt autr'e gemnre, celle <les surprises (li l)ivorct,.

Duraîîd et Diiirand. comîédie V'audeville enx tr'ois acte, <le C 'es-t iti quipoquo perîxétitld entre les deux conisuls,, les )
S Maitrice Ordonxeain et d 'AIIizn Valabrègue. a été jouée pour la du hetluad 'ixéiir 'ur vct

preiiiee Iis Pais. ur e Téâte <u l.I.t~ k~al lei SDuraîud, l1épiciur.ý arrive aui- baimns <le nmer ; il doili' soli
Mai ~ le acte à ~ citez oim et passe pour son co< îsii, Il'avocat célèbrexatîelic (

'action, se lx <le itsjoursi c' s~ ont le reçoit avec les; luis gratidcs égards; et il i'estrieii qu'on3 Aber Duand ledeu~èîc àPars, ansle aldxetciel'aoca, e fasse poux' mxonsieur le granîd avocat.
le troîisièxme <laits la salle d',attenite du palais de ju-stice, à Paris. I otl il l ourir i eiîtaxoîeî p oe

L' ixî)terp .rétatiolî (Ii Palais Royal étai t remtarqu 1aille. l,)aillv, Il vot arctélclèeavattlî fiatic e

(Cqxader' Clvixi, lJ'épicier.) Nîit.(VlaVtoc7aî. Millier, DiNlateC)él éèreaoa tn ilc adeilloisellu
(Jvîox. dclni.(Brair)MxeMtid M e(e la Unlte Toumrelle. voits vovez d'ici la conifuisiont qui s4u pro- 0*

1Ilau1te-Tourelle, ) Milles Lavilîî (PaqIurte et d<l-soivl uit je xxý 1'insiste2 pas voulant ase aux xetetîs1:piir 0
fomaetmi eî1ix1l rifc~àxencontîrer, ixtéixie à l asîrxic

Paris.I. eu )u1raîid se i'cîait vi'site x'appVIllt fi)rtce1itixt le

A Montréal. Gix'aud nixoxs doixixexa ui 111Coquardic'r iniédit ;il citasse crois;é <les R'd'-'uIoz~roiopéra coiiîiqxxe déjà
eýst l'axu1ti1l1èseý de l)ailly. le créteu du x'lv. le lei, est gros et anicienl qui tient toujourns 'altclxe av'ec suiccs à la salle l'avart.
petit, le second( est granîd et. mîaigre. îîis touls dupar' <les I luttile dle voit"; (lire n'est paIs (Illte les q~uipr'oquos coltlixuebl

uovxsbieni différexîts, arî'ivett t à tnous faire rire et l'ont sit jdeS dcVIx lmirad sonit pour le publie ili sujeut conistanît d1 Ililarité.
Jacuteil r'éservé à nxotre ami (lirauld loi-qu1' il parait exli scène. coîmmte lever' <le rideau av~anxt bI )îîaîd et Puîralid, nxous. 111iî0>1t
NM. Sallard, le Oéraixt <le la Coxîxpatie.c a bien v'oului se char- Les de<'i 11 anu1:±', V'audeville unx cix acte, de Mîilluixe et

ger dul rôle dle l' épicier'. ttous croyoxns qui'il v sert parfait. bient I-alévv. cette collabuorationt qui a p)roduit taxnt (le pièces vt par
qIle ce lt soit pas solix gen;re. vW.utdsce;lsflceshrtitL ,/'(o d

je vl~ontis éj M i: <lsez darissoit rle dle 'Madaxtie <le laMsius'ela 't 1 lalévy eni donniantt le titre (les I?ù'bis eý

(0 lautite Tourelle, qui'el l n'oubllie pas soit rôle <le bî1cm'ezia. qit' r<»uxe vaei.lîx' 'iox
elle a si biein retîduti, et tout , era pour' le illueux

Madaxme Bélisoît et NMadamte Girauid tiend<ronit les rôles (le P>ouirquoi les coi îxger'?

Paqîietette et (le Louiise.

Après La Pe/le ,la'&.Le I)'i/i Duc, niatur'ellememnt. au'iscoxixtie petite D)uchxesse MIelle Loys et coumme itiaittesse

Obtirentle ileile (ldaînsL Petfie. B liui, joiuantdasDin ePmn tdnsLIl-t

Jeannîe Cm'aîier chiantait le rôle cIli Petit DI)îc ;ce rôle sei'a ré't I rabli et' uulmoî oitioî 'c àtt otp

tern, àl'arist aiii~e, iousLa miuisique (lit />e/i/ Dite est églenîeîîclt (11 COIIîp'ositelir



1 eeoq et l'on petit dire que la partitionI est mie (les lus~ jolies 'Messieurs Portalier et Giadont été partictilièreiiiciit C1)roiI-
qu'n cnnassecomme opérette. cs

L'ationi se passe sous Louis XV AFlicitonls M. Portalier dlu courage qu'il a dui lit(oîtrer pour
Selon l' habitudfe (le cette époque poumr assurer certaines chanter lu Podestai.enoémis' rec é't

alliances, on)i avait marié le Petit Duc (le Parthenay à une petite 'M.éPosaier tait luilrat î~~i~ enJrué, ilt--apésne ti
D)uchesse dit inémlle âge. ncsar.sn u a l

Le Petit Due eurage (le rester mari honoraire et, bien qut'eui- Qu'auirait-dit 'Mlle (le ('lovon ?
core.souis la tutelle (le soit professeur Frimousse, il projette (le Il V'a parfaitemnîît compris et n'a pas~ vouilu £lire manquer la

S s'eui servir pour l'aider (dans ses projets aouru.ireprésentation.
J 'oubliais (le (lire que Fioseprofesse, entre temps, (bills Bientôt il sera en possession <le tous ses lm-Cens et le public

le couvent ou la1 petite 1>uclîesse est renfermée. luimontrera eni qlulle estimel il le tient.
Colonel d'un11 rég-iiient, le Peitit D)uc abuise <le soni autorité, î.«/P/< i /î;/e a parfiaiteinetit réussi. le livret, la partition,

s'mae(licuen tcnlèel Ptt )ces.ont été fort appréciés, 'Mlle (le Gov\n Mie1cIsdez, 'Mlle
Touit se gâtilos iaefritlcosiu 'P le fuimies ' ' %.s9 'MM. ValdvPraiGrn, Merville, onit été fort

donnée pari-léleonlieiý stetl applamidis. et il est réellemnt fa d'u Iavoir interrompu l'o- \
dloit ren(lre son épée.

Maistou s'ubli, i mèe su réimieui ~îî c xîlitpérette <le Lecoq uni plein succès.
- Aussi la di ructioli parle-t-elle dle faire iiii essai eni dlonnant

la bataille et on luii perI-li-t enifin daIimer uii pali sa petite ~tlesiiieciir.y
A Duchesse. diS lqesonY

Tell es ladoniée(li scnaro, inualî du coîuiueiceiien Es-ilpréféra>le (le dlonneir trois jours (le Comiiéle et troi
à laril* iJours d <opérette?

La musique est charmnte et, pls <qu'ailleurs, l'ecoci a Si l, i clail est v-rai, peu-met 'à la1 direction <le <loiiiier iii plus
Wlmettre mii Charnue et unle déliCatese extrélnues dlans Cette parti-

zgran< 1içlTr <le pièces a sucCèýs, muais, <lIail îie pièce marchi
mer cteîîos truvos 'fau-il pas laisser à touit le inonde le telills, (le l'etii

ré, te-at oso on la famleuise leçonî (le chlaiut. dre ?
Sol, ré o.la, ré, la, si, l, sol, lt, si. do, ré, Danis mii Illis on deulx. nouas conniaissonis le p>ublici'), MI 1re-oit Melle 1)esclai vas était inloiie ,ilius Comptons ab solumencît

sur Mie Hosdez pour* iouis rappeler sa dev-ancière. <eiailr ahie.fr6 ttu etaalsr ui~îîîLi
La ', Gavotte " <lu1 Comninîcemenit. le dulo (lu1 ite î et <le la .1

I ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ - I)eisesntéaeiit ltrt-il pa été préférauble <le donnluer alors trois fois de plus

Il luxîinie aîcte fIl5reinauly<li lu~s cha~rman~îts Olplu..; 1 )Il va lirej< cenue /,siaQ ' )ttIIC (l
I>1 etit D uc ''jai cassé - ' -''et lî -earec ovl sadvc i ePti u.' li

<lli u lîzîî 1<cl edo cs doiéý jeudi, véln<lrcdi et salic<hi de cett sma n et lni
1111e (\C. -mardi et imercredi (le la seimiainle prochelainîe.

Rien (le bienu saillant dans le trosîcumie acte.
Tou Moituéalvoura oji Le/~'i/ )ucet ion douiixisNous reimercionis di avanlce Cett, <le tIos letusqui vo)udrmilt

absolumiient raio. la ii-ectioii d'avoîir chii4 cette pi'C pou bien uîlois comimuniquer leurs impressions, à ce suijet q'l

S la doilinci ilîîe s1emlaline emtière, nou1s S0oui1lus illue colîvailicul écr'ivent 13 'rue St. Jeami,ý 2laii .

qul'oil rcfuîsem-a dui monude. lx 11etit Duc Sura la U(liqiiièiiie 5<iré2 dle gala~ (ldlu Pr
Franlçais, 011x pale da le.s c(lise <le ligagÏineuilt pr.o-

rA i4Ai~ ii~ ]~ ~-chau & nelnouveulle étoile.1

Li/4- i Die11 sera donnée enx liatuuméeý salmedi prochaitniaeiiitqu lii e peliesjuid deu

Ce driainle est si oî1111111 il a été si IovLt joué à Moiltréail 1v(ildt.I1wt lLpieà

qIle nous jugeols inutile dl'en parler eni détail. rdi uaot noe<u .Sladetcitai t:h<le liuiprssioi ''' ur le 51)1 rôle danis ti11e puièce qîu'oni iî'a pa; elîcore v'ouil u
1 Nble oué p~î a r ai tr up (11111ýisu Jîîîd no er,

publc, jué ar l trope raiiaise -~Tout Cela est-il bien vrai ? (laits tous le s, ci qui onit

eniitendu M. Sallard aitl h'arc Sdiîrserolit hîeureux d 'être à 9
Ileiudupovi l)*éciues ulié adist qe

Bolios du Théâ~tre. A propos <le M. Sallar<l, mle simlple qIiestioli.

Le public lie se plaindra pas cette semaîinîe (le l' administra- ; M. Sallar<l est-il le f ils <le NIMile F. Sallurd , li créatrice <le« tilit théâtre Franuçais -. le programlme est chargé. nus Ga/hé<'ii à l'opéra Comîiquîe, (le la D éesse et du1 Berger, avec 0
av ei, i effet, qjuatre pice au rptoelidiiiadet muer:I- Caoiet dii1 professeur <le Chant <le laî rime Cliarras, 11 iiiî

( credi, lew Bi-rbis de lbuuriye et Di)urad et I)urrud jeuidi. icii- Chievalier dle la léioîi loiîîîeuui ai mois <le julivier <leriliie S
' 11*C<ldi et siiiedi, h le-i M~// )ir, et satIiedii uin miatinîée, la (h r<l a Si oui, tolites nlos félicitations.

Dieui, qui îme inidispositionî (le îîîadenîlloisc;lle Lýovs avait elip'- Es-Ce ulle ilidîscr-étîoîi <le demanuîder à la D irvetioîî si elle a
Si cIé dle donneri en tcnips et lieul et qui a été remplacée, au1 Coinl- a éelen l'iiut iimi dle ilonter la1 1-i/h d(lit ie et le'

îîîcmîceîeî le l seiiaille dlernière. par la1 repr-ise <les suîise. aJ~~. en, (Vi he?
li (l m1e1J,-p ie

Nouis clos glmn ette setne voir deux no<uveauîx etVoyomis, mionîsieur S:îllard, puisque îîoiis paîrlonîs (le l 'aveir

visages srLScn ,mdmiel eso déliite Iats le --M et* Mis Hlyeiquin

(le Pâqu111er.ette, le I)uraud e/ DIurand, et M.sallarid danîs lrôeVous mlle paraissez. otulier le orid(able suICCeS <le Bai
<le l'épicier' <le la iiièiuIe pièce. liiaîniel, 'à Paris, ie croyez-vouis pas <j1ue!. touite p)ro>portionl(9 M. Sallard a (lit renîiphacer uni mialadle et le pumblie doit 1lii1 gardée, le suuceès serait le mnêèlmue à Montréaul ?
tenîir coumpte <le son déoenutàla cauîse conmmne. Voos iui noi ouvemxent, et <>1teimez (le la IDirectioni la

La tromupe (le l' opéral se plait b>eauco>up à NIMontréal et imies- permiissionl <le traiiter, avec 1' ilipressario américain qui ai acquis
s~ieuris et dlamies sonit emîciaiîtés <le leurs r'apports avec les liabi- le <droit de jouer la pièce eni Aimériqîue et (toit enx toucher les
Ltlts (le la ville ; rien lie pîouv~ait nmouis être plus agréaible. droits d'auteur-.

'Aous, oit à peu près, out payé leuir tribut au climat cauliden, i 1>letite <lépensle, si V'oitcnsdr le rend<ement futur <le "M iss i
bieni que nous ayonis umime admiirable fin <le saison. Itelvett.



repoce, io un ptit oseraton,à allrd Th atesAnglais de Montréal
10ois savons qu'il (toit s'occuper (le tout, qu'il (toit être par- -

toit t à la fois, (et au dire (les artistes il le fait cin conscience). Queen's Théâtre.
tulais (le grâce, M'%. Sallard, cachiez-vouls un peu plus dans l.es Cette semiaine le ue noucns donné une comédie Lady
culisses, oit vous a vut dlonner à v-os chloristes le signal pour B/nj vcla célèhn actrice irlandaise,AineWrlifn.

tlanter, oit vous a utênlie entendut ellatiter avec eux. Voc dersué(e la pèc
Cela témoigne d'iun beau zèle, mais n'anticipez pas sur l'ave- -Nalîcv 0' Xcii est mariée -à Lord ]llarîîie,-

i ir et réservez-vous pour les noutveatés qui'on nons promet. Sur une ferme, en Irlande, elle a élevé les dieux orpleli Is leLe public prend Illalitude (le venir eu tenuie dle soirée àt sa soeuir, consacrant ses mlodiques revenuis à leur éducationi.
l'Opéra et nous avons (le vérntables salles Parisiennes. elle les eni cil I Aimériqute où lPallté, Gérald, devient un richie

L'hiabit noir devient (le plus cii plus fréquenît et le demi dé- avocat.
S colleté commenmce àt se faire voir ,il ehl est (le nîcumie pourt les D)ésirant rev'oir ses d]eux fils adoptifs, elle part et arrive à

toilettes claires. -e-or,à l'aristocratique demeure (le Gérald.
Les chiapeaux -à l'aspect ilionumnliental (nie pas confondre toit- Eleest reçue à bras ouverts par Jack. le plus jeune dles dIeux
feois avec celuii (le madame (le Il Haute 'lorle.disparais- frères, miais Géraldl roug~it <l'elle et la repousse, nie sachiant pas

s ent out sanmoindrissent aut point <de ntous rappeler le tradcitioni- Iqu'elle a touts les cdroits à une énioriie succession, qui par la
niel gâteau feuilleté, efflèuillez le encore, xnlesd.anîles. et bientôt vos suite pecut leur rvnr
voisins, tout eu pouvant apercevoir la scène, verront mieuix Cette fortune (toit être divisée intégra tlment entre les cdeux
'vos chiariants visages, frères, si leur vie*a été lionorable ; Lad%, 131arney est secule juge

N'oubliez pas, lectrices, qu'un rose agréablemtent picquée (le la situation et, sanis leur donner aucunie explication sur les
( lants votre coiffure, qu'un bouq1uet au corsage sont lecmté mlotifs (le sa visite, elle se renseigne sur eux.
mient obligé (le toute toilette dle thiéâtre, l Cependant, Géralcd vient à connaître IL but cjîiî la fait agir et

W Nous constatons cjue niomubre (le spectateurs restent eniconli- chierchie à rejeter toits ses torts sur jack, afin de devenir le seul

S bres (le leurs manteaux, pelisses, chiapeaux, etc. etc *, outre cille hiéritier.

lA l'élégance cie la salle. déjoués par Lady Blarnev.
Quie sera-ce cloule cquand l'hiver va venir? Commite toujolurs, la vertue trioniphe (lii vice.
Il a uit vestiaire fort bien organisé, c'est le nomuent de Tel est le canevas (le cette pièce, canevas clui a déjà donné

S l'utiliser, lien à tatilerediîtes namin esue s fort 'bien traité,
M. . M. Fortier est (le retour cle Chiicago. la trouple excellente, cl'apre's les jonirniaux- aittéricainis, et nous
Il parait que cela s'est fait semntir clans ýles bureaux (le pouv'ons prévoir unt suiccs pour leQue'.t

l'acdministration, depuiis soit ret our out <irait une ruche <'abeilles.
L'ad li iistratiolî nous itîfcrimîe qui' elle petîsed clu er le-$~ Académie de Musique.

~ idJûzrd lide esl 9cutui rciii L' Académiie va tonscffrir cette seittaite tmi progr, nune
M. Saliarci s'est -assuré le livret et lai partition et il est le sufl t xesvmmn varié, ýoù ntous trouivons ''Vrinu,'lundfi,

quii soit autorisé à prodttire cette pièce aux Etats-Unis et atm Le Gladiatceur,'' ia.rdli, jeudi, et samel1di, ', Itîgollltarl'' mI er-
canada. crecli et "Othiello '' v'eitcrecli ::mmlfiî, Sallteci, mlatittée ave%'C

Nousmt'vois pt aoirle oinre etteigentiîtsurla icha'.rd Coeur dle Lion.
-N i'vn p vorl mide esegeen u Elt sonîil grande attractint cie la seinaitue sera à l'Aca-

Iiîstril)iton -, e sera sants cloutc pour la seinaine prochiaine. I clitie ' Le Gldaer' vcRoburt Dowlting.
Peut être <jite le sy'îtpctltique M. Buttat nious réserve Uluti Ce cîatea eut un iîliliise succès cil Aniériqute, tout le
supie monde a entendcu parler <le Robert Dowiiimig, le prinicipal initer-
Oit m'etn parle2 guèýre (le 'M. J3utat et poutrtanît avec sa voix si prête, et nul cdoute cit'il uîamîîètîe la foule à l'Académie.

bien cultivée il nous ferait tut excellenît clon José, si ont(1 oi t Il est ý'ilatinntscotîclé par Mine 1iuigémîic Blair, <lont la
citaîter Canienréputationi est faite depuis longtemps.

A ce sujet j'ai entendu (lire qtue la troupe franiçaise lie s;erait Théâtre Royal.)
» pas de force pour Cariinemi. Lejyem hâr oal va nious donnter cde ces variétés qui» je nie suis pas de cet avis et je trouvîe cîîue nouts possécloîts uit savemît attirer et retenir la foule clatis sa salle.

enîseutble absoltumtent capable d'attaquer le célèfbre opéra-coînii- Mathîcuvs et Bulger's, ces cdeux artistes cotmicqtes si connîus,
<jue cde B3izet. souîs la directioni (le Alfrecd E. Aaroîîs, sont ci vedette pour la

Juisqut'àejur(i reste tanît par l iox(epi c Ile pa r sentlainle au thiéàtre (le la rite côté ; ils vait jouier unie conmédie,
l'excellentce duit jeu les artistes la Directimn -à répondit à ce quie gr&s succès. tt l on e utus Nu eu rdiosu

l'on attendcait <'elle et nious savonis qu'elle enîtendcline pas. Le Prinice Kokini, le roi les joigleîs va se livrer àt une foule
demeturer eni dessous cle sa tikche. d <'exercices où il fait preumve <l'imie adresse surpreniante ; nmous

Attemidoits avec coiiîiaiice, l'au'ons vit à soit arriv'ée et il ntous a absolumient Séduits.
Dams notre prochiain iiimîttêro mnous cioimefromîs la liste die Quatnt à Dolait et Lemliarr, ils jouteronît unte surpremiatte pa-

roche, '' Crîîst of Society,'' <laits laquielle ils oiîtiemîîîeîît toit
toutes les pièces cui seront jouées en Décenlibre procliaiiî. jours ltui succès fou.

.Nor ene ril u emlned nootieqii s'est MisLli n-cle aslirl l oirteet connuie I
prdut nre'.[ Sllr e l rese(e a il paraitt-l-ilc fait, a bolmetsuprnreos u parepa l le ii

)011 fret.qu'ele<sa tter aîmx îmtoinmcres clioses.
Nousen siliiieslieueux our M. allad etnouscroons .\Ioiroëet Mick dan leus iiiitnègres,éliè ferontrot l

pouoirlt(irne c uei. Ncrbinspa omîsdnsler créatiomns cîrôlati-
Cotne,)evu cre a el ot ibe tracée, qutes.

l.Iec-sasvtspréaccumper (lsqu'en onat-n le 1-dit, Nosnaospsàsuiie escè i o-l lest assuré
v'ouis avez p>ouîr vous la rîtajetîre partie clii public. dl'avantce. PaeSomr

(lCotinet voetit s-jte uit peuc- fort) vous aez égrletietlitlels Grâce atlat teitps (le linamîche, la foule s'est portée eu(je llo estpett tie u peufor) vos aez éaleent e niasse alit Parc Solîmnier, et la recette a dû être bonnîe.
ainis pîrêts à vous cléfemîdre et à vouts sotîteîîr. Les artistes <le 'MM. La'geet 1,ajoie onît été fortemnelit j

U-, 1tAtI' SOr . applaudis.


